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                                       « Il n'importe pas tant d'agir que d'être agi », cette parole de Madeleine DELBRÊL
est la devise Episcopale de Jean Marc Eychenne, notre Père évêque. Nous souhaitons l’inscrire dans le
temps ordinaire, temps de l' Église, temps de l'Espérance, temps de l'Esprit que nous sommes fiers de
célébrer. 
Notre évêque explique qu'il s'est approprié cette devise car l'important c’est « de ne pas compter sur
mes propres forces mais de me laisser conduire par l’Esprit Saint » [1]. Et nous que devons nous faire ? 

«Les temps sont accomplis: le règne de Dieu est tout proche. Convertissez-vous et croyez à
l’Évangile» (Mc 1, 15).

Il retentit à nos oreilles cet appel à la conversion. L’idée traverse les différentes générations. La réponse
des habitants de la grande ville de Ninive est édifiante : à peine entendirent-ils l'appel, ils s’engagèrent
dans les gestes de pénitence et de conversion. Du plus grand au plus petit. Et même les animaux ne
sont pas restés en marge. 
Malgré la profondeur de notre péché, la conversion est donc possible. Les habitants de Ninive nous en
donnent l’exemple. Leur promptitude à se convertir nous est lancée comme un défi en ce temps
ordinaire : « Lors du jugement, ils se lèveront en même temps que cette génération, et ils la
condamneront  » (Mat.12, 41).
Nous sommes invités à un changement de direction et de vue. L'appel à la conversion nous convie à
une véritable « métanoïa », invitation à lever les yeux au-dessus de notre horizon quotidien, pour
regarder, à l’horizon de Dieu, le monde nouveau en train de naître. Il s’agit de vivre désormais toutes les
réalités de notre vie quotidienne dans la perspective du monde nouveau. C’est cela la «bonne nouvelle»,
l’Évangile auquel nous sommes invités à adhérer. 
On comprend alors pourquoi, en ce temps ordinaire, l’Église fixe notre regard sur la nécessité de
conversion : le temps ordinaire de notre vie, c’est le temps de la conversion continue, qui nous préserve
des pesanteurs du monde, pour fixer notre regard sur l’Évangile, sur la parole de Dieu. Car, il y a deux
manières de vivre le «train-train» de notre quotidien : la manière païenne et la manière chrétienne. La
manière païenne est celle qui se limite aux vicissitudes de cette vie, nous rendant esclaves de nos
égoïsmes et de nos jalousies. La manière chrétienne de vivre notre vie ordinaire est celle qui nous
permet d’habiter toutes les réalités de notre vie comme des prémices, comme des ouvertures de la vie
en Dieu. Ainsi, tout ce que nous vivrons, tout ce que nous ferons, nous le ferons pour la plus grande
gloire de Dieu (1 Cor. 10, 31).
La parole de Dieu nous donne un élément pour nous indiquer ce que signifie véritablement se convertir :
suivre et s’attacher à la personne du Christ. En effet, dans l’Evangile, l’appel à la conversion coïncide
avec l’invitation à se mettre à la suite du Christ. Simon, André, Jacques et Jean l’ont compris : à
l’invitation du Christ, ils laissent tout et se mettent à sa suite, s’apprêtant à se laisser transformer en
pêcheurs d’hommes. L’Evangile nous rappelle ainsi que la véritable conversion consiste, non pas à un
changement d’idéaux et de philosophie, mais à un attachement à une personne concrète, Jésus-Christ,
à qui l’on choisit de livrer sa vie; car nous reconnaissons en lui l’Agneau de Dieu, celui qui enlève les
péchés du monde, et qui nous permet de voir toute chose nouvelle. 
[1] Explication de la devise épiscopale Mgr Jean-Marc Eychenne. Wikipedia. Consulté le 24 janvier 2024



Pas plus « coup de goupillon » qui nous expédierait « ad Patres », que baguette magique qui nous
remettrait aussitôt sur pieds, le sacrement des malades nous donne la force du Seigneur pour vivre
l’épreuve. 

Rien à voir avec un effet placebo : comme pour tout sacrement reçu avec foi, la grâce est efficace. Plus
nous faisons confiance au Christ, plus il peut agir en nous. Il suffit de feuilleter l’évangile, en saint
Matthieu 8 et 9 par exemple, pour le constater : au centurion qui demande la guérison de son serviteur :
« Que tout se passe pour toi selon ta foi ». A la femme qui touche son manteau : « Confiance ma fille, ta
foi t’a sauvée ». Aux aveugles : « Croyez-vous que je peux faire cela ? » et sur leur réponse affirmative :      
« Que tout se passe pour vous selon votre foi ». Cependant, même lorsque la foi semble inaccessible, la
grâce de Dieu peut opérer : je pense à cette personne résidant en service d’UVP (Unité de vie protégée),
agressive et hurlant des insanités à tous ceux qui l’approchaient, et devenue douce et paisible après
avoir reçu le sacrement. 

En effet, la paix est bien le fruit par excellence du sacrement des malades, même si la guérison ne se
manifeste pas. C’est pourquoi il peut être opportun de le recevoir avant une opération sérieuse, ou
lorsque, avec l’âge, la diminution des forces devient source d’angoisse. 

Vous pouvez le recevoir pendant une célébration paroissiale, ou préférer
une cérémonie plus intime, à l’église ou à domicile, voire à l’hôpital, selon
votre état. Reçue sur le front et la paume des mains, l’onction avec l’huile
bénie par l’évêque lors de la messe chrismale, pénètre comme un baume
bienfaisant notre cœur et notre corps pour leur apporter douceur et
apaisement. Ce serait dommage de passer à côté de ce cadeau du
Seigneur : il vient nous visiter, plein de compassion et de tendresse, pour
nous réconforter, littéralement : nous rendre des forces.

Anne-France PLAIGE

Des membres des équipes de liturgie réunies le 18 janvier ont discerné ensemble sur des propositions
de parcours pour la période de Carême. De nombreuses idées ont émergé et celle qui a retenu
l’adhésion de tous est construite autour des cinq essentiels pour mettre en chemin notre communauté
vers la source de toute joie : le Christ ressuscité.
Durant chacun des 5 dimanches de Carême qui précèdent les Rameaux, nous cheminerons avec un
Essentiel, afin de tous nous mettre en route. Tout d’abord avec la Prière en famille ou avec des amis qui
sera suivi le dimanche suivant par la Fraternité pour créer du lien en particulier avec les personnes
isolées ou en difficulté. Puis la Formation, afin de réfléchir à nos propres charismes et comment les
mettre au service de la communauté suivie par le Service afin que chacun puisse contribuer à sa
mesure à faire vivre notre Eglise. Enfin nous finirons par l’Evangélisation afin d’inviter nos frères à nous
rejoindre à la messe ou dans nos groupes de partage et nos parcours.
De plus nous proposons que, lors de l’entrée en Carême le 13 février à la messe de Sainte Thérèse, les
vieux buis de l’année soient brulés. Ceux-ci seront collectés lors des messes dominicales des 2 week-
ends précédents (3/4 et 10/11 février).

Comme d'habitude, il y aura la messe de l'Aurore le jeudi à
7h suivie du Petit déj', les vêpres et temps d’adoration le
dimanche à 18h30 à Ste Thérèse. 
Il sera également proposé  les dons aux 3 associations
suivantes : Magui Nigry, les migrants St Eynard et les Soeurs
de Bethléem. 
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Adoration à St Victor : les vendredis 2 février et 8 mars de 7h à 18h
Adoration pour les vocations : vendredi 9 févr ier à 17h (chapelle NDPF)

Adoration mission thérésienne : mercredi 14 février 10h45-11h45 à St Jean Bosco
Appel décisif pour les collégiens et lycéens : samedi 17 février à Montbonnot à 18h30

Assise silencieuse-Méditation : tous les lundis à 18h (06 77 19 28 40)
Chapelet  à St Victor : chaque lundi à 11h30, mardi à 15h et 1er samedi du mois à 8h (Fatima)

Vêpres et Adoration le dimanche à 18h30 à Ste Thérèse pendant le Carême ( à partir du 18 février)

      Concert du Grand Chœur "A Cœur Joie" : Dimanche 4 février à NDDR à 17h30 
(Musique populaire des Amériques du Canada à l'Argentine et Misa Criolla)

Conférence sur l‘art : vendredi 9 février 19h à 20h30 au CTM « La Nativité réinventée par les peintres » 
par Régis Burnet ( Université Catholique de Louvain)

Conférence “Se laisser émerveiller par la liturgie“ : vendredi 9 février 20h-30-22h à la basilique du Sacré-Coeur
Visite commentée de l’église St Victor : samedi 10 février à 14h, suivie d’une promenade patrimoniale 

sur l’histoire religieuse du quartier jusqu’au Clos des Capucins.
Journée de formation : samedi 10 février de 9h15 à 16h30 “Comment se laisser former PAR la liturgie ?“(voir site)

Amitié Judéo-Chrétienne : Mercredi 21 février à 16h à NDPF, « Jugement et miséricorde de Dieu »
 par Isabelle Carlier, bibliste au Centre théologique de Meylan

 Repas partagés : samedis 10 et 24 février à 12h à NDPF,  jeudi 8 février à 12h15 à St Victor
    Une fraternité locale à l’Arche : le 2è mardi du mois de 21h15 - 22h15 pour lire l‘Evangile du dimanche, partager

en quoi ce texte nous interroge et finir par une prière (5 place de l’église à la Tronche)
Ino’Parole : tous les mardis de 12h15 à 13h15 - 6 place des Tuileaux - Meyla n 

Le sacrement de l'Onction des malades sera célébré 
pour toute la paroisse lors de la messe de 11h à NDDR

Pour le recevoir, s'inscrire au secrétariat 04 76 54 55 31. 
Réunion de préparation le jeudi 8 février à 15h à la maison paroissiale.

Vous trouverez dans toutes les églises de la paroisse 
une boite dans laquelle vous pourrez glisser une intention de prière 

pour quelqu'un. Ces intentions seront portées après
 le 11 février aux Clarisses de Voreppe

Le groupe 30/50 ans vous invite à sa prochaine rencontre du 10 février à 10h dans l'église ND du  du Rosaire.
On peut appeler ce temps "groupe de partage" ou "théologie pratique", toujours est-il que la sauce a bien pris.

Les 4 premières rencontres ont rassemblé entre 15 et 25 personnes dans un format que nous adaptons à chaque
thème : le père Jean-Baptiste nous a fait méditer sur le "temps" avec du Rock'n Roll. Le père Aymar nous a

replongés dans ce repas de Jésus avec ses amis en fondement de ce qu'est "la messe" aujourd'hui, 
le thème "Se concentrer sur l'essentiel" a été l'occasion de partager difficultés et forces dans nos vies. 

Le père Aymar a rappelé que le credo ressemble à "nous croyons", bien plus qu'un dogme , c'est une réponse
 à cet amour inconditionnel donné de Jésus. Venez nous rejoindre donc samedi 10 février  à 10h 

autour du thème :  « Violences : Physiques, verbales, pornographiques, incivilités : 
Comment notre foi en Jésus peut transformer ces violences ? »



Marie-Thérèse AVERBUCH, Jacques BIBOUD, Anne-Marie BOISSEAU, Alice PERRET, Simone REY, Charles
ROLAND, Gisèle JEAN, Juliette BOUCHERLE, Lionel DENZENNE inhumés en  décembre/janvier.
Nous les portons dans notre prière.

Accueil à ND de Plaine Fleurie
Rue des peupliers, 38240 Meylan 

Secrétariat lundi 14h-17h
tel : 04 76 90 50 66

    Mail : stmatthieu@diocese38.fr               https://www.facebook.com/stmatthieueynard
www.diocese-grenoble-vienne.fr/stmatthieueynard.html           www.diocese-grenoble-vienne.fr/eynardjeunes.html    

Contact funérailles : 07 86 40 35 43

Pour rencontrer le Père Jean-Baptiste ou le Père Aymar Gildas téléphonez au secrétariat.
Pour recevoir par mail les infos de la paroisse, envoyez un mail à stmatthieu@diocese38.fr

Maël COQUET  (10/02 à St Victor)

Du 19 février au 1er mars : secrétariat ouvert du mardi au vendredi de 9h à 12h à la maison paroissiale.


